
Il est facile de concevoir que nous concernant nous vivons dans la précipitation, à ce 

propos, je renvoie ceux intéressés par ce phénomène à ce chapitre intitulé » Dichotomie 

fondamentale » notre entendement nous pousse à accélérer à tout va, pour se sentir 

pris au piège au-dedans d’une machine de chair, bien trop précaire sous de nombreux 

aspects à son goût. 

Sous un autre angle, il semblerait qu’une énergie plus que pensante se cherche un corps 

dans notre dimension, comme partout ailleurs, au sens propre du terme, pour vivre son 

intelligence selon les conditions des mondes en lice dans l’univers, en l’occurrence il fut 

pour elle facile d’occuper cet organisme qui nous définit en tant que vivant, notre 

absence de nature nous faisant inaboutis et laissant justement par cette inoccupation 

qui la caractérise, une place vacante en nous. 

Il est visible que cette frénésie qui nous motive à exister autant qu’il nous est possible, 

ne nous incite pas à l’égard des uns comme des autres à nous montrer charitable, nous 

ne disposons que d’une vie et nous souhaitons la vivre au maximum, à partir de ce constat 

nous nous montrons peu enclins à nous faire généreux. 

Comme Nietzsche nous y a invités, il est inutile de joindre à cet état de fait autant de 

notions de bien et de mal, ce que nous sommes correspond presque banalement à 

l’expression d’une combinaison, laissant entrevoir des finalités qui ne sauraient être 

autres que ce qu’elles sont, formulé autrement, c’est un peu comme si nous jugions 

comme moralement réprimable qu’un additionné à un fasse deux, nous ne pouvons en 

fonction des éléments qui nous composent nous faire autrement que ce que nous sommes, 

d’ailleurs et il s’agira-là d’une réflexion développée au cours d’un autre chapitre, cette 

manie délétère consistant à nous juger comme douteux, n’aura de cesse de faire que 

nous voudrons nous débarrasser de nous, en commençant pour se faire par désirer se 

débarrasser de ceux et celles paraissant à notre estime gênants, jusqu’à l’avènement 

d’une IA, portant en elle par notre concours ce même genre d’interprétation à notre 

égard et qui s’empressera illico presto de nous indiquer la sortie. 

Nous sommes ce que nous sommes et cette gestion que nous devons avoir de nous, doit 

s’aligner à ces conclusions qui nous distinguent, sans céder à ces jugements moraux 

porteurs d’autant de désastres programmés.  


